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Le 10 juillet 2001-07-11

Objet : Votre N° de mai-juin : Article de G . Lipietz « Considérations sur                          l’Energie »

Messieurs,

Votre numéro sur l’Energie et l’Environnement est le bienvenu et est intéressant.

Les jugements de Georges Lipietz (p. 42) sur l’énergie nucléaire en France, notamment, n’engagent, comme il le dit, que lui-même. Il n’empêche.

Je suis surpris de trouver sous sa plume-avec le respect que j’ai pour un ancien ingénieur thermicien-une série d’affirmations, j’oserais dire de poncifs, dignes de la plume de Madame Voynet. La différence, c’est que Madame Voynet connaît mal le sujet et que l’on pourrait penser qu’un ingénieur le maîtrise davantage.

La vente à perte d’énergie électrique, la non-rentabilité, les déchets millénaires (les déchets toxiques industriels, y compris ceux des centrales thermiques seraient-ils par hasard négligeables ?), le coût du démantèlement, l’exemple des Allemands….j’ai entendu tout cela dans la bouche des ténors des Verts-méthode Coué oblige.

Mais là où je m’insurge, c’est sur les arguments mensongers justifiant l’arrêt de Superphénix. Il y a là un désir de justification qui n’empêchera pas qu’un jour on demande des comptes à ceux qui ont laissé mettre à mort Superphénix.

Je vous prie de trouver en annexe un texte sur ce que j’appelle un scandale.

J’ajouterai que votre Revue, qui se veut sérieuse, servira de référence à des organismes antinucléaires de profession qui s’en prévaudront pour alimenter leur propagande : c’est l’exploitation des « idiots utiles ».

La démocratie veut que les citoyens s’expriment. Toutefois on compte sur leur probité et leur honnêteté intellectuelle.

Pour ce qui est de Superphénix, avec ses défauts et ses mérites, il y a eu une mise à mort politique et idéologique. Nombreux sont ceux qui le pensent et qui seront prêts à en témoigner au besoin. Si Monsieur Lipietz a été mal informé, c’est fâcheux, mais on peut l’excuser. Mais que votre Revue publie des contre-vérités est plus grave à cause de sa réputation et de l’usage que l’on ne manquera pas d’en faire.

Je vous prie d’agréer, Messieurs, l’assurance de ma considération distinguée.
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